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La déferlante du virus SARS-CoV-2 a plongé le monde dans un chaos sanitaire, organisationnel et économique et nous a laissés pantois 
devant les situations aberrantes engendrées. Fessenheim a vu arriver les médias nationaux pour couvrir un des premiers cas de la 
région avant de vivre la fermeture des écoles, le confinement et la mise en suspens de la vie municipale. Comme ailleurs, les solutions 
à notre portée ont été locales et ont reposé sur l’attention, la bonne volonté et le bénévolat. Un constat qui reste valable avec la levée 
progressive des mesures sanitaires.

« C’est la première fois de ma vie que je suis 
heureux de venir à l’école surtout pour voir 
mes potes. »
Même si les enfants ont compris la raison 
d’être du confinement, ils l’ont plus ou moins 
bien vécu.
— Il faut stopper le virus donc rester à la maison.
— Ne pas voir papi et mamie, ses copines, 
c’est super dur !
— Le début du confinement, bien. Mais 
après, ras-le-bol.
— Je pouvais jouer dans mon jardin, heureu-
sement !

— On a joué à plus de jeux de société en famille.
Les enseignants leur faisaient parvenir des 
devoirs.
— C’est plus facile à l’école. On est plus 
concentré.
— Mes parents perdent patience. Le maître 
nous donne plus d’explications.
Après le confinement, l’école n’est plus 
comme « avant » : moins d’enfants par classe, 
de nouvelles règles d’hygiène à respecter 
comme se laver les mains plus souvent, res-
pecter une certaine distance avec leur insti-
tuteur et leurs camarades de classe.

Un mètre entre chaque table. Chaque élève a toutes ses affaires à côté de lui.

Les enfants s’adaptent à la situation
par Marie-Jeanne Kieffer, adjoint au maire

Après de nombreuses semaines de confinement et de classe à la maison, l’heure du retour à l’école Arc-en-Rhin a sonné. Son organisa-
tion  a relevé du casse-tête pour la commune et  M. Schwein, directeur, pour mettre en place les contraintes sanitaires. Après le confine-
ment, je me suis rendue à l’école à la rencontre des élèves de CM2 et de CP. Ils m’ont exprimé leur ressenti.

« Un tout petit virus qui fait beaucoup de mal. Je n’aime 
pas ce virus ! »

Pandémie : la vie entre parenthèses
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À l’avenir…
Même peu nombreux à voter lors des élec-
tions municipales du 15 mars, vous nous 
avez affirmé fortement votre soutien pour 
gérer les affaires de la commune au cours 
des six prochaines années. Je renoue donc 
avec notre rendez-vous quasi mensuel et 
vous livre mon regard sur l’actualité de 
notre commune et au-delà au travers de 
cet éditorial.

Nous vous remercions sincèrement de 
votre confiance. Entre liste unique et pan-
démie, les raisons de s’abstenir étaient 
compréhensibles et nous ne vous en te-
nons absolument pas rigueur. Réuni pour 
sa première séance le 26 mai, le conseil 
municipal m’a reconduit dans mes fonc-
tions tout comme les cinq adjoints sor-
tants. Nous sommes motivés à donner le 
maximum et le meilleur de nous-mêmes, 
avec l’appui des conseillers municipaux. 
Nous allons continuer à nous battre pour 
défendre nos intérêts, adapter notre poli-
tique aux nouvelles contraintes, miser sur 
nos atouts et gommer nos faiblesses.
Les défis à relever sont nombreux d’autant 
que, le deuxième réacteur du CNPE s’arrê-
tant de produire fin juin, nous allons rapi-
dement entrer dans « notre vie d’après ». 
Le confinement a figé le pays et mis en lu-
mière des failles, notamment une perte de 
souveraineté dans des domaines clés. La 
sécurité énergétique est un domaine clé. 
Il me semble que la programmation plu-
riannuelle de l’énergie aurait dû en tenir 
compte. Malheureusement, son décret a 
été publié le 21 avril, en plein confinement 
et avant toute nouvelle réflexion.
La pandémie a également eu raison de nos 
festivités et rendez-vous culturels de cette 
année. En effet, toutes les manifestations 
sont annulées jusqu’à nouvel ordre. Ces 
annulations vont fragiliser financièrement 
nos associations déjà durement touchées 
par l’arrêt de leurs activités. Nous les assu-
rons de notre soutien.

Éditorial
par Claude Brender, maire

— Nos tables ne sont plus collées. On est loin 
de notre voisin. Dommage !
— On n’est que 10 élèves. On a cours une se-
maine sur deux. Mais on a des devoirs. Il faut 
se laver les mains plus souvent.
Les élèves entrent dans l’établissement se-
lon un cheminement, sans croisement, avec 
marquage au sol.
— Le couloir ressemble à une route avec des 
flèches et un rond-point.
Pendant la récréation, plus de jeux de bal-
lon. Alors, ils dessinent à la craie, jouent à la 
marelle ou  inventent un nouveau jeu nom-
mé « touche-ombre ». Malheureusement, ce 
jour-là, il pleuvait !
La présence des enfants n’est pas obliga-
toire, les parents peuvent décider de les gar-
der à la maison.
— On a le droit de venir à l’école ou pas. Il 
faut de nouveau se lever plus tôt.
— Moi, je veux revenir à l’école pour respirer 

un autre air et voir ma maîtresse.
Cette situation est inédite pour les enfants, 
leurs parents et les enseignants aussi. Ce 
n’est pas du tout la même école.
Alors, à quand le retour à la normale pour 
tous les élèves ? Espérons que cela pourra se 
faire à la rentrée de septembre.

En rang, l’un derrière l’autre à côté d’un plot. Récréation 
décalée pour chaque classe.

L’angoisse des auxiliaires de vie
par Marie-Jeanne Kieffer, adjoint au maire

Yannick et Danièle, deux des cinq auxiliaires de vie du bassin de vie de Fessenheim té-
moignent de leur expérience. Elles interviennent pour l’Apamad auprès des personnes 
âgées, pour les aider dans leur quotidien (le lever, le coucher, l’habillage, l’aide à la toi-
lette, l’aide au repas, etc.). Elles effectuent leur mission dans des conditions particulières 
en raison de la pandémie du Covid-19.

« Au début, c’était angoissant d’aller au do-
micile de nos aînés. J’étais très inquiète, 
nous manquions de matériel pour nous pro-
téger et protéger les bénéficiaires. J’avais 
peur d’amener le virus chez les gens. Nous 
n’avions droit qu’à 6 masques par semaine  
et à 30 ml de gel hydroalcoolique » raconte 
Yannick. « Il faut savoir que nous nous occu-
pons de 10 à 12 personnes par jour. Nous tra-
vaillons masquées et, lors de la douche, dans 
l’humidité et la chaleur » poursuit Danièle.
Au bout d’une semaine, elles ont appris que 
leur profession ne faisait plus partie de la liste 
des professions prioritaires pour l’obtention 
de masques. Suite à l’appel de l’assistante 
sociale, des communes et des particuliers 
leur ont donné des masques, des gants et du 
gel. Elles leur en sont très reconnaissantes.
« Les premiers jours, les personnes âgées 
étaient aussi angoissées en nous voyant 
masquées. Elles ne voyaient plus notre sou-
rire, ne nous comprenaient pas bien non 
plus. Alors, il a fallu beaucoup parler et ex-
pliquer pour les rassurer » dit Yannick. « Elles 

sont très nombreuses à regarder l’actualité 
en continu à la télé et à lire le journal. La vue 
de pages entières d’avis de décès et la peur 
de connaître quelqu’un les inquiétaient 
énormément » explique Danièle.
Une solidarité s’est mise en place entre sa-
lariées de l’équipe. À tour de rôle, elles se 
rendent au bureau de l’association à Colmar 
pour récupérer le matériel. Aucun de leurs 
bénéficiaires n’a été pour l’instant infecté 
par le virus. « On n’a pas soigné mais on a 
tout fait pour que personne ne soit ma-
lade » disent-elles avec fierté. La reconnais-
sance des aînés et leur famille les touche 
beaucoup. À ce jour, les professionnels de 
l’aide à domicile sont exclus de la prime 
gouvernementale promise aux personnels 
des hôpitaux et des EHPAD. Yannick et Da-
nièle devraient toucher une prime brute de 
50 € par mois de leur employeur.
Bravo à ces travailleuses de l’ombre pour 
leur implication quotidienne auprès de per-
sonnes vulnérables.



L’aventure a démarré le 15 mars par la confec-
tion de masques pour les patients du cabinet 
médical. Nous étions cinq couturières : Jea-
nine, Monique, Solange, Catherine et moi, 
en colère de voir que le corps médical n’avait 
rien pour se protéger. Puis nous avons rejoint 
le collectif Couturières Covid-19 qui cherchait 
du monde pour créer un réseau. Fort de 230 
bénévoles (Haut-Rhin et Bas-Rhin), ce réseau 
a distribué jusqu’à ce jour plus de 100 000 
masques et plus de 10 000 blouses à diffé-
rents hôpitaux et Ehpad, à des cabinets in-
firmiers ou à des kinésithérapeutes, enfin à 
tous les corps médicaux. M. le maire de Fes-
senheim m’a ensuite sollicitée pour coordo-
ner la production d’un masque par habitant 
de Fessenheim. Hésitante devant l’ampleur 
de la tâche, j’ai fini par accepter, de même 
que l’équipe de la première heure, pourtant 
fatiguée. Une cinquantaine de bénévoles de 
la commune a répondu à l’appel ; un bel élan 
de générosité était lancé. Le mouvement 
se poursuit, quelques bénévoles du village 
me soutiennent pour coudre des masques 
et des blouses pour le réseau. On continue 
la distribution car quelques instances en 
manquent  encore. Protégez-vous, prenez 
soin de vous et soyez prudents.

Des masques 
en filière locale
Par Claudine Marquet, 
présidente de l’association Bricolage

Aussi les églises de la communauté de 
paroisses, hormis celle de Roggenhouse, 
ont-elles été préparées pour répondre aux 
exigences sanitaires pour les célébrations 
dominicales et les sacrements. « Les gens se 

déplacent, mais certains ont encore peur » 
affirme Armand Martz, curé de la commu-
nauté de paroisses. « Lors du confinement, 
les familles semblent avoir su se contenter 
d’une liturgie célébrée au cimetière. Cela les 
a peut-être aidé dans le deuil, même avant 
une incinération » espère le prêtre. Quinze 
jours après la réouverture, aucune demande 
d’enterrement en assemblée plus impor-
tante n’a été faite. Tout le monde n’est pas 
encore au courant de la reprise des messes. 
« Il restera à annoncer une deuxième fois les 
funérailles » conclut le curé Martz.

À partir de juillet,
messe le samedi à 18 h et le dimanche à 10 h.

Funérailles en temps de crise sanitaire
par Emmanuel Legrain, chargé de la communication

Durant le confinement, des funérailles ont eu lieu en très petit comité. Les cérémonies reli-
gieuses à l’église ont pu reprendre fin mai. 

Nous avions peur, 
mais nous devions rassurer
par le docteur Taous Duss

La pandémie a pris le cabinet médical par surprise. Dès le mois de mars et pendant plu-
sieurs semaines, nous avons été soumis à un stress important. Nous étions devant l’in-
connu (le Covid-19), sans savoir ce qui allait se passer.

Une démarche simple
La distribution des masques a révélé que 
dans bon nombre de foyers fessenheimois, 
le nom des occupants n’est pas indiqué sur 
la boite à lettres. De même, des arrivées et 
des départs d’habitants ne sont pas signa-
lés en mairie. C’est pourtant une démarche 
obligatoire dans les départements d’Alsace 
et de Moselle. L’inscription sur le fichier 
communal de population n’est pas automa-
tique et n’est pas liée à l’inscription sur les 
listes électorales.

Rendez vous en mairie.
Se munir des pièces d’identité de chacun,

du livret de famille le cas échéant
et d’un justificatif de domicile.

Les premières informations et les premières 
alertes sont venues de nos collègues hospi-
taliers. Le message était clair : c’était grave, 
il fallait se protéger. Nous avons très vite 
sécurisé notre personnel, réorganisé notre 
façon de travailler (téléconsultations), ac-
cueilli nos patients au compte-gouttes pour 
éviter les contaminations. Nous avions peur, 
mais nous devions rassurer. Le système D 
a marché. Nous avons créé une chaine de 
solidarité dans notre village, c’était magni-

fique. Mais les choses se sont accélérées et 
sur le terrain cela a été le chaos : premiers 
« Covid », premiers décès de patients, décès 
de notre collègue le docteur Mahen Ramloll. 
Enfin la situation s’est stabilisée  à  la mi-
avril. Aujourd’hui nous pouvons souffler un 
peu, nous sommes fatigués mais heureux du 
travail accompli ; heureux d’avoir peut-être 
évité le pire. Il est difficile d’imaginer la suite, 
mais nous serons présents sur le terrain, tou-
jours ensemble pour aller plus loin.



Il était temps, après deux mois de fermeture 
- après que les usagers aient « bingé »* tout 
Netflix, relu leur bibliothèque en long, en 
large et en travers - de leur proposer un ser-
vice de retrait de documents, préalablement 
réservés. C’est ainsi que nous avons mis en 
place, comme la majorité des médiathèques 
en France, un service de « prêt à emporter » 
dès le 18 mai 2020. Il était possible d’em-
prunter jusqu’à cinq livres, cinq DVD, cinq 
CD et cinq magazines pour une période 
de cinq semaines. Après un démarrage en 
flèche et une première journée complète de 
lecteurs se succédant toutes les dix minutes, 
le recours à ce service s’est un peu calmé, no-
tamment le samedi, pourtant un des jours à 
forte fréquentation du temps pré-covid.
Il faut voir là un bouleversement des habitu-
des de chacun entre gestion du télétravail, 
reprise de ses activités ou encore école à la 
maison. Les échanges manquent cependant 
à tout le monde. Il est donc temps de rou-
vrir partiellement les portes, tout en tenant 

compte des nouvelles contraintes liées aux 
mesures sanitaires.
En ce qui concerne l’espace muséographique 
Victor Schœlcher, son œuvre, c’est avec re-
gret que nous avons dû annuler la venue de 
quinze groupes scolaires français et suisses 
(du CP à la 4e) qui devaient découvrir le mu-
sée et l’exposition Dix femmes puissantes, et 
de sept groupes qui souhaitaient relever le 
défi de notre nouvel escape game. À ce jour, 
seul l’accueil de groupes de moins de 10 
personnes est possible pour les visites ou 
les escape game, et là encore, avec quelques 
contraintes.
L’équipe du pôle culturel attend le moment  
où elle pourra à nouveau rouvrir les struc-
tures sans contraintes. Tenez vous infor-
més des dernières évolutions susceptibles 
de modifier les conditions d’accueil sur 
fessenheim.fr ou sur la page Facebook de la 
commune.
*Regarder à la suite tous les épisodes d’une série télévisée 
ou d’un groupe de films.

Réouverture partielle du pôle culturel le 29 juin
par Anissa Bouihed, responsable du pôle culturel

Le confinement a rimé avec restriction des libertés mais aussi avec privation des biens culturels due à l’annulation des concerts et à la 
fermeture des musées, des salles de spectacle et des médiathèques, premiers réseaux culturels de proximité. Le pôle culturel fait en 
sorte d’adapter ses structures aux mesures sanitaires.

▶

Conditions d’accès 
à la médiathèque :
• Avant de se rendre à la médiathèque, 
prendre rendez-vous par téléphone afin 
de limiter l’attente à l’extérieur ;
• accueil de 6 personnes à l’intérieur, dont 
deux maximum d’un même foyer. Accueil 
des enfants à partir de 6 ans mais impéra-
tivement accompagnés par un adulte qui 
veille au respect des gestes barrières ;
• temps de visite limité à 30 minutes ;
• désinfection obligatoire des mains en 
entrant avec un gel hydroalcoolique mis 
à votre disposition ;
• port du masque obligatoire ;
• respect des distances (1 mètre) avec 
les autres personnes, notamment à la 
banque d’accueil et dans les rayons ;
• les sièges et les postes informatiques se-
ront condamnés.
• l’accès aux sanitaires ne pourra se faire ;
• pour les règlements d’adhésion, nous 
vous demandons de privilégier les 
chèques pré-remplis (à l’ordre du Trésor 
Public) ou de prévoir l’appoint pour les 
règlements en espèces.

▶

Conditions d’accès à l’espace 
muséographique
• Visites libres limitées à 6 personnes ;
• visites guidées sur réservation limitées aux 
groupes de 10 personnes ; escape game tou-
jours limité aux groupes de 8 personnes ;
• désinfection obligatoire des mains en 
entrant avec un gel hydroalcoolique mis 
à votre disposition ;
• port du masque obligatoire pour les vi-
sites et escape game ;
• respect des distances (1 mètre) avec les 
autres personnes ;
• pour les règlements, privilégier la carte 
bancaire.

Maisons fleuries 2020

Le conseil municipal a décidé de changer 
l’organisation du concours des maisons 

fleuries. Une présélection d’une trentaine 
de maisons sera faite par les jardiniers de la 
commune selon différents critères :
• ornement (fenêtre + balcon),
• jardin-parterre,
• aspect général.

Le 24 juillet, un jury composé de profession-
nels et d’élus passera dans le village pour 
noter les maisons présélectionnées. Les 
lauréats seront invités lors de la cérémonie 
des vœux du maire pour la remise des prix.

Don de sang
Une collecte de sang est orga-
nisée à Balgau par l’Établisse-
ment français du sang Grand-
Est et l’amicale de donneurs 
de sang locale. La transfusion sanguine reste 
indispensable pour sauver la vie de certains 
malades et blessés.

Mardi 7 juillet, de 16 h à 19h30
à la salle des fêtes de Balgau.



▶▶

Le 8 juin, le maire a délégué les fonctions sui-
vantes :

à Marie-Jeanne Kieffer, 1er adjoint :
• les affaires culturelles ;
• les affaires sociales et présidence du conseil 
d’administration du CCAS ;
• la communication ;
• les actions dans le domaine du 3e âge ;
• la gestion des logements sociaux .

à Bruno Naegelin, 2e adjoint :
• les études et travaux sur voies et réseaux ;
• l’embellissement (espaces verts, vergers) ;
• le cadre de vie urbain et rural (propreté ur-
baine, parcours de santé) ;
• la sécurité civile et routière.

à Ghislaine Beringer, 3e adjoint :
• les affaires scolaires et périscolaire/ALSH ;
• les actions dans le domaine de l’enfance et 
de la jeunesse, y compris le CMJ ;
• l’organisation des réceptions et manifesta-
tions communales ;
• le jumelage avec Schœlcher et relations 
d’amitié avec Mirande ;
• la location des salles communales et club-
houses ;

• la gestion des logements communaux, y 
compris le logement d’accueil ;
• la réflexion, coordination et lancement du 
complexe associatif et culturel.

à Étienne Sigrist, 4e adjoint :
• les études et travaux sur bâtiments ;
• lapréservation du patrimoine mobilier et 
immobilier ;
• la gestion des plans locaux d’urbanisme ;
• la commission de sécurité d’arrondissement ;
• le jumelage avec Hartheim am Rhein ;
• la gestion du cimetière ;
• la gestion de la forêt et la chasse.

à Lilly Ancel, 5e adjoint :
• les affaires socioculturelles et sportives (at-
tribution subventions aux associations, etc.) ;
• la gestion des équipements culturels et 
sportifs (créneaux d’occupation, etc.) ;
• les manifestations et festivités déléguées à 
l’Omscal.

Maire et adjoints réélus
Le conseil municipal, élu le 15 mars, n’a été installé que le 26 mai. Pour respecter les 
consignes sanitaires en vigueur, la séance s’est tenue à la salle des fêtes. Claude Brender a 
été élu à l’unanimité des voix pour un deuxième mandat de maire. Le conseil a également 
reconduit le mandat des cinq adjoints sortants.

État civil
Naissances
05.03 Kyle Hertfelder
15.04 Ayden Ruby-Esslinger
12.05 Valentine Grotzinger

Pacs
19.02 Anthony Da Silva Alves
  et Naomie Eder

Décès
16.03 Jean Paul Giller, 63 ans
28.03 Didier Husson, 50 ans
30.03 Éric Ruello, 57 ans
13.04 Patrick Huszovits, 64 ans
03.05 Gérard Vonau, 69 ans
12.05 Joseph Barbisch, 78 ans

Anniversaires en avril
01 Annette Kueny, 75 ans
04 Jean-Paul Wendling, 75 ans
05 Pierre Kauffmann, 77 ans
07 Jérôme Lutaescher, 71 ans
11 Liliane Burelier, 84 ans
12 Fatima Imouloudene, 75 ans
15 Emma Saes, 76 ans
17 Marie-Rose Schwein, 85 ans
19 Jean Dumont, 70 ans
19 Cécile Schelcher, 84 ans
20 Marie-Antoinette Kauffmann, 77 ans
21 Étienne Lallemand, 79 ans 
25 Slobodan Zivkovic, 70 ans
25 Francis Schumacher, 71 ans
26 Annette Bader, 80 ans 
26 Évelyne Gainville, 74 ans
27 Brigitte Gotteland, 79 ans
29 Jean-Paul Kopp, 77 ans
29 Jean Rusch, 71 ans

en mai
02 Bruna Vonarb, 80 ans
03 Marie Jeanne Boeglin, 71 ans
04 Christiane Fritsch, 71 ans
04 Stanislas Budzinski, 71 ans
04 Monique Litzler, 81 ans
05 Denise Parolini, 82 ans
08 Arthur Guidemann, 79 ans
10 Marie-Odile Krasnopolski, 71 ans
10 Marthe Goldschmidt, 78 ans
10 Mariette Onimus, 81 ans
14 Jean-Claude Spiegel, 73 ans
14 Julienne Sierra, 82 ans
15 Carmen Martinez, 78 ans
17 Jean Poggioli, 76 ans
17 André Koch, 84 ans
22 Émile Fricker, 71 ans
23 Roland Begel, 70 ans
23 Patrick Meteyer, 72 ans
27 Marie-Thérèse Wassmer, 83 ans
28 Jean Bader, 78 ans
28 Marie Josée Tischner, 73 ans
29 Jean Frieh, 73 ans

en juin
03 Raymond Hagist, 88 ans
03 Marie-Jeanne Langlois, 78 ans
04 Marie-Bernadette Schwein, 83 ans
05 Simonne Claude, 91 ans

▶

Décès de Gérard Vonau
Un conseiller muni-
cipal nous a quittés 
début mai. Gérard 
Vonau, qui n’avait 
pas souhaité se re-
présenter, est parti 
bien trop vite et 
bien trop tôt. De-
puis 2001, Gérard 

était un infatigable pilier du conseil muni-
cipal, toujours disponible, droit et juste. Il 
avait beaucoup d’amis à Hartheim am Rhein, 
grâce à son implication dans les relations 
transfrontalières. Il nous manquera. J’ex-
prime au nom du conseil municipal et de 
toute la population, nos plus sincères condo-
léances à sa famille.

Claude Brender, maire.

Les autres membres 
du conseil municipal :
Jean-Yves Tretz, Jacky Wassmer, Catherine 
Kurtzemann, Éric Schwein, Didier Pereira, 
Nadia Pierson-Ben Yeklef, Yannick Méal, Ka-
rine Bodez, Sandrine Heitzmann, Laurianne 
Gross, Siegrid Lesbaupin, Florian Grosson, 
Baptiste Dessaint. Ils se répartiront dans 
les différentes commissions municipales et 
autres représentations extérieures  lors de 
la séance du mardi 7 juillet.

De gauche à droite : Lilly Ancel, Bruno Naegelin, Claude Brender, Ghislaine Béringer, Étienne Sigrist, Marie-Jeanne Kieffer.



Vous avez le droit de ne pas figurer dans cette 
rubrique. S’adresser en mairie.

(suite des anniversaires)

06 Marie Bader, 73 ans
07 Pierrot Kauffmann, 71 ans
09 Josette Gerard, 74 ans
11 Roger Furstoss, 84 ans
12 Daniel Martin, 72 ans
13 Colette Binaud, 85 ans
17 Gabrielle Ancel, 71 ans
17 Alice Peter, 96 ans
19 Marie-Suzanne Kieffer, 78 ans
20 Léon Wildy, 85 ans
22 Bernard Fimbel, 79 ans
23 Nelly Lambert, 74 ans
25 Jean Pierre Hardat, 71 ans
25 Agostinho Andrade, 72 ans
26 Monique Di Marco, 77 ans
26 Lilli Ferracioli, 77 ans
28 Marie-Irène Hagist, 86 ans
28 Armand Martz, 73 ans
29 Roger Gotteland, 81 ans
30 Marie-Louise Schoener, 78 ans

en juillet
01 Alphonsine Kueny, 81 ans
01 Gérard Spinner, 74 ans
02 Jean-Michel Werderer, 70 ans
02 Lucien Wassmer, 84 ans
03 Marthe Koch, 79 ans
05 Julien Vogel, 76 ans
06 Marie Andrée Denis, 72 ans
08 Bernadette Grosson, 81 ans
09 Anne Kueny, 79 ans
10 Denise Furstoss, 70 ans
13 Jean-Pierre Patoux, 74 ans
14 Nicole Rusch, 71 ans
15 Jocelyne Schumacher, 70 ans
19 Maria Vonau, 95 ans
21 Simone Lutaescher, 70 ans
21 Fernand Beringer, 83 ans
22 Jean-Luc Pierson, 73 ans
24 Heinz Bangel, 79 ans
25 Agnès Fimbel, 77 ans
27 Marie Andrée Foechterle, 71 ans
28 Serge Valeix, 73 ans

en août
01 Pierre Cumka, 88 ans
02 Alexa Pierson, 74 ans
03 Édouard Kueny, 76 ans
07 Jean Weckner, 73 ans
08 Bernard Schmidt, 70 ans
10 Paulette Levy, 83 ans
10 Michel Bobal, 75 ans
10 Anne Gaessler, 71 ans
13 François Buchly, 84 ans
13 Mariette Hardat, 74 ans
14 Béatrice Furling, 73 ans
19 André Wassmer, 70 ans
19 Madeleine Valeix, 71 ans
20 Gérard Bretin, 79 ans
21 Danielle Brale, 72 ans
22 Marthe Barbisch, 77 ans
23 André Fricker, 70 ans
24 Gilbert Furling, 76 ans
25 Georges Marconnet, 78 ans
26 Christiane Wild, 74 ans
27 Marinette Bau, 79 ans
28 Marie-Louise Gross, 76 ans

Relever localement le défi 
de la transition énergétique
Le pays Rhin-vignoble-Grand Ballon fait ap-
pel à tout un chacun pour mener à bien les 
idées, initiatives et projets dans le cadre du 
plan climat air énergie territorial (PCAET). Le 
PCAET est un projet de développement du-
rable ayant pour objectif de réduire les émis-
sions de gaz à effet de serre et de polluants 
atmosphériques, maîtriser les consomma-
tions énergétiques, développer les énergies 
renouvelables. Il est porté par le PETR pour 
le compte des communautés de communes.
Pour monter le plan d’action, sont prévus :
• quatre ateliers thématiques (en août) ;
• un questionnaire en ligne ;
• un cahier (en ligne) permettant de recenser 
les projets à venir / en cours ;
• une réunion publique de présentation du 
pré-projet de PCAET (fin 2020).

Pour plus d’information :
Caroline Flisiak - chargée de mission plan climat
tél. 03 89 83 71 93, climat@rvgb.fr, https://www.

rhin-vignoble-grandballon.fr.

Travaux

La passerelle sur la mare, à l’entrée nord du 
village, est fermée pour raisons de sécurité, 
dans l’attente d’un diagnostic de l’état de la 
structure.

La Poste a rouvert

Le bureau de poste de Fessenheim rouvre à 
partir du mardi 23 juin.

Horaires d’ouverture :
mardi de 9 h à 12 h et de 14 h à 16 h
jeudi de 9 h à 12 h et de 14 h à 16 h

samedi de 9 h à 12 h.

Déploiement de la fibre optique

Dans le cadre du projet de déploiement de la 
fibre optique FTTH, des travaux vont débu-
ter sur notre commune, principalement sur 
le domaine public. Seront réalisés l’aiguil-
lage, le tirage et le raccordement sur le ré-
seau télécom existant (souterrain et aérien). 

Travaux prévus sur une période de 6 mois
à partir du 15 juin.

Une haie Benjes au verger communal
par Jonathan Olier, responsable des espaces verts

Les agents communaux ont implanté une haie Benjes aux abords du verger communal, 
rue des Seigneurs. Peu coûteuse et simple à mettre en place, l’installation se transfor-
mera en havre pour la biodiversité locale, en plus d’être utile aux cultures. À terme, une 
véritable haie vive s’établira et prospérera.

Au fil des travaux, le service des espaces 
verts (et lui seul) y entassera à l’horizontal, 
entre des piquets jusqu’à 1 m de haut, des 
branchages, des racines ou des rameaux.
C’est Herman Benjes, un écologue allemand, 
qui a mis au point cette technique à la fin 
des années 80. Avec le temps, les graines 
contenues dans les déjections des visiteurs 
de la haie (petits mammifères, oiseaux) ense-
mencent l’amas de branchages en essences 
avoisinantes. Cette haie peut par ailleurs 
servir de tuteur ou de support à des cultures 
rampantes (potirons, melons, capucines, etc.). 
Enfin, elle fait office de brise vent et, retenant 

les feuilles mortes, forme un réservoir de ma-
tière organique pour les zones cultivées.


